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Orléans Vivre sa ville

Rep

INDISCRÉTIONS
Oui, il y a des ego, des partis, mais il y a l’in-
térêt supérieur de la République, qui est de
ne pas laisser Fillon, ou un autre face à Ma-
rine Le Pen. Ils ont une responsabilité devant
l’Histoire ». ■

DON. La blogueuse Alice Balice, qui était
l’invitée du salon des loisirs créatifs, du 27
au 29 janvier, et qui lancera prochainement
des ateliers de loisirs créatifs à Orléans, est
autodidacte. Elle adore tester de nouvelles
techniques. Mais, s’il y a une discipline
qu’elle ne maîtrise pas du tout, c’est le des-
sin. « J’aimerais bien, mais il n’y a rien à fai-
re, je n’y arrive pas ! » ■

BASKET. Chaque dimanche à partir de ce
soir, un match de ProA est diffusé en direct
et en clair sur Numéro 23. Est-ce ses con-
frontations, peu intéressantes, l’indisponibili-
té des salles ou son manque d’attractivité ?
Toujours est-il qu’aucun match d’Orléans Loi-
ret Basket n’est programmé dans les prochai-
nes semaines…. ■

DANS LA SARTHE. Près de 180 partenai-
res du Saran Loiret Handball, club masculin
de Division 1, étaient réunis, vendredi soir, à
Ingré, afin d’entériner la nouvelle appella-
tion de leur club business. À savoir le CASH :
Club Affaires Saran Handball. Le budget futur
de l’équipe fanion au sein de l’élite pourrait
passer, à terme, selon un scénario idéal, de
1,9 à 3 millions d’euros. Pour cela, devant un
auditoire amusé, il a été évoqué la présence
« dans la Sarthe » d’une généreuse donatri-
ce qui pourrait aider le club à se développer
financièrement… Allusion aux sommes per-
çues par Penelope Fillon comme (pseudo ?)
assistante parlementaire de son mari Fran-
çois Fillon, toujours candidat LR à la prési-
dentielle. ■

LA DANSEUSE DUPANLOUP. Corinne Le-
veleux-Teixeira, professeur à l’université d’Or-
léans et conseillère municipale PS, a évoqué
la redéfinition de l’offre de formation au mi-
cro de Radio Campus. Une évolution qui « va
proposer du très qualitatif sur les moyens
qui sont les nôtres ». Moyens plutôt dans le
rouge… S’exprimant en tant que professeur,
elle a prévenu : « Dupanloup (le centre in-
ternational universitaire pour la recherche, à
Orléans), c’est 150.000 euros de fonctionne-
ment par an. Je ne comprendrais pas que
l’on continue à entretenir une danseuse ». ■

Com’ de crise
Alors que l’université d’Orléans est très
présente dans l’actualité, « parfois en
des termes anxiogènes », Ary Bruand,
son président, a voulu rassurer, la se-
maine dernière. « C’est aussi un exercice
de démocratie directe », remarque sa
collègue Corinne Leveleux-Teixeira. Évo-
quant ses étudiants : « Je les incite à se
renseigner sur les mesures. » Dans cette
période compliquée, elle perçoit « tout
un travail à faire », la nécessité de « fé-
dérer autour d’un nouveau projet » et
de « donner la parole ».

UNITÉ. Bien qu’il ne soit pas très éloigné
de lui idéologiquement, Jean-Pierre Sueur ne
soutient pas pour autant Emmanuel Macron.
Le sénateur PS réclame d’abord que la gau-
che se réunisse. « Je suis loyal à mon candi-
dat, mais Benoît Hamon doit dialoguer avec
l’écologiste Yannick Jadot, avec Jean-Luc Mé-
lenchon mais aussi avec Emmanuel Macron,
qui était dans un gouvernement socialiste.

SOUTIEN. Le comité de soutien à Bruna,
cette élève de 1re STL du lycée Jacques-Mo-
nod de Saint-Jean-de-Braye (notre édition
d’hier), appelle à un rassemblement devant
la préfecture, à 15 h 30, mercredi à Orléans.
La jeune Brésilienne est, en effet, menacée
d’expulsion le 20 février. Ses défenseurs de-
mandent une audience auprès du préfet. ■

MOUTONS. Lors d’un atelier de travail ur-
bain sur l’écoquartier du Hameau, à Saint-
Jean-de-Braye, des habitants ont reformulé
le souhait d’intégrer des moutons dans l’un
des futurs espaces verts. Ce à quoi l’adjoint
à l’urbanisme, Bruno Malinverno, a répon-
du : « Des moutons, on va en avoir dans la
commune. Et on va commencer par les met-
tre à Miramion ». ■

Projets citoyens

Selon Stéphanie Anton, adjointe au
maire d’Orléans chargée du déve-
loppement durable, la municipalité
devrait lancer un appel à initiative
citoyenne en faveur de la biodiver-
sité, comme des murs végétaux ou
toute autre initiative laissant à la
nature une place en ville. Ce con-
cours sera lancé courant mars, et
un jury sélectionnera six projets,
que la mairie accompagnera. Cela
s’inscrit dans les actions menées
par la ville depuis plusieurs an-
nées, pour favoriser la place de la
faune et de la flore en milieu ur-
bain. ■

STÉPHANIE ANTON. L’adjointe chargée
du développement durable à Orléans.

LA SEMAINE DES ASSOCIATIONS

FOLKLORE■ Danses et échasses pour faire revivre la culture du Sud

La Halliéro au-dessus du lot

Blandine Lamorisse
blandine.lamorisse@centrefrance.com

U n mètre et 20 centi­
mètres. La hauteur
d’une paire d’échas­

ses. Du moins de celles
utilisées par La Halliéro,
groupe folklorique qui fait
revivre dans le Loiret les
différentes cultures tradi­
tionnelles du Sud de la
France.

L’Amicale a été créée en
1906, à une période où
beaucoup de ressortis­
sants, du Sud notamment,
affluaient pour devenir
cheminots aux Aubrais.

L’association est, depuis
quatre ans, présidée par
Sylvie Gollain. Elle compte
quelque 80 membres. Une
petite dizaine d’échassiers.
Une grosse vingtaine de
danseurs… Et des mem­
bres plus « anciens ». Tout

ce petit monde aime se re­
trouver à l’occasion d’un
repas mensuel.

Dès les premiers pas
Outre ces réjouissances,

La Halliéro réalise sept ou
huit animations par an.
Lors des Fêtes johanni­
ques bien sûr, mais aussi
un peu partout dans la ré­
gion, dans des maisons de

retraite, pour des vide­gre­
niers, des festivals…

La Halliéro – « feu de
joie » en occitan – possède
une trentaine de danses
dans son répertoire. Mais
« au grand regret des ter­
riens, les spectateurs n’ont
souvent d’yeux que pour
les échassiers », sourit la
présidente.

« On peut commencer
dès 6 ans avec des échas­
ses de 40 cm. Les débu­
tants sont encadrés par
deux échassiers expéri­
mentés et une personne
au sol. Pour l’apprentissa­
ge, il peut falloir trois,
quatre mois, comme deux
années », explique Sylvie
Gollain.

Son mari Serge, ancien
échassier, développe :
« Généralement, au bout
de 10, 15 pas, on ressent si
la personne est faite pour
cela ou pas. L’idéal est de
ne pas être trop grand et
un peu sportif. Le vertige
ne change rien. Il faut re­
garder au loin. Et ne pas
avoir peur ».

L’amicale répète (danse
et échasses) tous les ven­
dredis, à 21 heures, à la
salle Langlois de Fleury­
les­Aubrais. « Les person­
nes qui veulent essayer
sont les bienvenues. Nous
avons le matériel pour
é q u i p e r a u m o i n s
20 échassiers », invitent
les bénévoles. ■

èè Pratique. Site Internet :
www.petrel45.free.fr/Halliero/. Page
Facebook : La Halliero. Tél.
02.38.86.02.53. Cotisation annuelle :
10 euros.

FÊTES JOHANNIQUES. Un moment fort pour l’association.

Retrouvez, chaque di­
manche, toute l’actua­
lité des associations or­
l é a n a i s e s , l e u r s
contacts et infos prati­
ques, ainsi que leur
agenda de la semaine à
venir.

èè BLOC-NOTES

LANGUE
ORLÉANS-WICHITA. Le prochain
club de discussion en anglais
américain aura lieu le jeudi
9 février. Au menu : « Learning
and speaking french in the US ».
Des Américains seront là pour
témoigner de leur expérience
personnelle puis échanger sur ce
thème. Les inscriptions sont
ouvertes. Le rendez-vous aura
lieu au lycée Jean-Zay, de
18 h 30 à 20 h 30. Inscription
préalable auprès de ow@orleans-
wichita.com si possible.
Participation financière : 1 € pour
les étudiants et personnes sans
emploi ; 5 € adhérents ; 7 € non-
adhérents. Petits « grignotis » à
amener pour un partage
convivial. ■

CONFÉRENCE
SAHO. La prochaine séance de la
SAHO (Société archéologique et
historique de l’Orléanais) sur le
thème « La construction des
immeubles du quai Cypierre »
aura lieu vendredi 10 février, à
18 heures, à la salle des thèses
(2, rue Pothier). Elle sera
présentée par Éric Millet. Info :
www.saho.fr ■

ASSEMBLÉES GÉNÉRALES
HABITANTS DE LA SOURCE.
L’Association des habitants de
La Source organise son
assemblée générale le mercredi
8 février, à 20 heures, à la salle
Pellicer (rue Branly). Infos :
02.38.63.17.76 ou
06.81.05.24.94. ■
COMITÉ ORLÉANS-SAINT-MAR-
CEAU. L’assemblée générale du
comité Orléans-Saint-Marceau se
tiendra le lundi 6 février, à

20 heures, à la salle de la
Cigogne (rue Honoré-d’Estienne-
d’Orves). Réunion ouverte à tous,
adhérents et non adhérents. ■

SPECTACLE
BLOSSIÈRES INITIATIVES.
L’association Blossières initiatives
propose « Le chien chilien », un
spectacle tout public à partir de
3 ans, aujourd’hui, à la salle Yves-
Montand, à 16 heures. Entrée :
3 €, à partir de 3 ans. Le goûter
sera offert aux enfants à l’issue
du spectacle. ■

COURS
ROCK’N’DANSE. L’association
Rock’n’danse propose des cours
de salsa, une fois par mois, le
dimanche, salle Saint-Vincent
(22, rue du Faubourg-Saint-
Vincent). De 11 à 13 heures :
salsa ; de 14 à 16 heures :
bachata et kizomba. Animateur :
Stéphane Massaro. Contact :
06.01.91.38.06. ;
www.rockndanse-orleans.fr ■

PERMANENCES
AIDE AUX VICTIMES. Pour les
personnes victimes (circulation,
terrorisme, viol, cambriolage,
escroquerie ou toute autre
infraction), l’association Aide aux
victimes du Loiret met à
disposition une équipe de juristes
et de psychologues
professionnels, à l’écoute, pour
accompagner dans les
démarches et soutenir lors de
rendez-vous individuels,
confidentiels et gratuits.
Coordonnées de l’association :
16, rue Jeanne-d’Arc
(02.38.62.31.62 ;
dir.avl@orange.fr). ■

ÉCOPÂTURAGE. Saint-Jean-de-Braye va
suivre l’exemple d’Ingré. PHOTO C. BESSEYRE
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